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Arno, journaliste, s’est rendu au Tchad pour écouter l’his-
toire de Mohamed, que le conflit a poussé au déplacement.

Je recherche 
Mohamed.

Vous vivez dans des 
conditions vraiment 
difficiles ! Pourquoi 
êtes-vous venu ici ?

Ce que j’ai quitté était 
bien pire, croyez-moi. 

Je viens du nord-est du 
Nigeria, une région dévastée 
par la violence du conflit.

Plus de 10 millions de personnes sont en situation de besoin 
humanitaire urgent. 2,5 millions ont dû fuir à cause du conflit.



Il y a des années de cela, le lac Tchad était une oasis 
prospère dans l’aride Sahel, un carrefour économique 
effervescent. 

Même si le gouvernement ne s’occupait 
pas de nous, nous vivions bien aux 
abords du lac.

Les commerçants et les éleveurs 
traversaient notre marché. 
Ma fille y travaillait, et son stand 
de légumes était très apprécié.

Nous étions pauvres, mais il y avait 
assez d’eau et de nourriture pour 
nous tous.



Puis les choses ont 
commencé à changer.

La taille du lac a toujours varié. La population s’est adaptée aux 
saisons en ajustant ses activités suivant l’approvisionnement en 
eau ou en recourant à la migration saisonnière.

À la saison sèche, lorsque le lac 
était moins profond, je pouvais 
cultiver…

Et à la saison des pluies, 
je pouvais pêcher…

... Ou faire paître notre bétail.



Dans les années 1970 et 80, 
une grave sécheresse a accablé 
la région…

Et davantage de personnes 
sont venues au lac en quête 
d’eau.

... À l’époque, les politiques de développement 
gouvernementales ne nous aidaient pas. 
Nous étions furieux, car les représentants 
politiques des capitales vivaient dans le luxe...

... Et nous, 
dans la 

souffrance.

L’essence est devenue trop chère...



En même temps, un groupe de protestataires 
appelé Boko Haram offrait une éducation 
religieuse et promettait une vie meilleure à tous.

En 2009, des protestataires ont constitué un groupe armé 
violent. Le conflit s’est envenimé.

Au fil des ans, les choses ont empiré. Je ne savais 
ni quand pêcher ni quand cultiver. De fortes pluies 
imprévues ont détruit ma récolte.

Des averses imprévisibles et la fluctuation des eaux du lac 
aggravent les problèmes quotidiens.



Des restrictions militaires pour se rendre sur 
le territoire de Boko Haram m’empêchaient 
d’accéder au lac et de pêcher comme avant.

Ma famille et moi avons quitté le 
Nigeria pour trouver un nouveau 
foyer au Tchad. Nous avons dû tout 
laisser derrière nous.

Dans mon nouveau 
village, les gens m’en 

voulaient…



Dans les communautés autour du lac Tchad, la vie est devenue 
encore plus difficile. Les rivalités concernant les terres et l’eau se 
sont intensifiées à cause du climat et de la situation sécuritaire.

… de pêcher dans leur partie 
du lac.

Ma fille aînée craignait de ne plus avoir d’avenir. La vie 
au camp était dangereuse. Les rebelles lui ont offert 
une éducation, de la nourriture...



 
... Alors elle les a 
rejoints. Je suis si 

inquiet.

Il y a de la nourriture 
et de l’eau au camp, mais je 

n’ai pas de travail et 
la discrimination persiste.

Donc... Même si Boko Haram est vaincu, 
le climat change, et c’est un élément 
clé dans le piège du conflit.

Oui ! Mais le lac reste 
ma lueur d’espoir. 

Si l’armée cessait de bloquer 
son accès, si on pouvait 

cultiver et ouvrir le marché, 
ma fille reviendrait.

Merci beaucoup 
d’avoir partagé votre 

histoire, Mohamed. 
Je vous souhaite bonne 

chance.



Au sujet de cette bande dessinée

Le lac Tchad est enlisé dans un conflit. Le changement climatique et le conflit créent 
une boucle de rétroaction dans laquelle le changement climatique engendre des pressi-
ons supplémentaires, tandis que le conflit affaiblit la capacité des communautés à faire 
face aux difficultés. Plus de 2 millions de personnes ont été déplacées et 10,7 millions 
de personnes ont actuellement besoin d’aide.
 
Le projet d’évaluation des risques au lac Tchad, réalisé par une équipe de chercheurs 
locaux et de spécialistes du climat, et mené par adelphi, est une démarche concertée 
pour remédier aux principales lacunes en matière de connaissances des risques liés au 
changement climatique et à la fragilité dans la région. Cette évaluation des risques au 
lac Tchad a été financée par le Ministère fédéral allemand des affaires étrangères et le 
Ministère des affaires étrangères du Royaume des Pays-Bas.
 
L’histoire de Mohamed est basée sur plus de 200 entretiens ciblés avec des personnes 
reflétant la diversité religieuse, professionnelle et ethno-linguistique présente dans 
les populations vivant autour du lac Tchad, ainsi que sur des études observationnelles 
pérennes de l’hydrologie et de la variabilité climatique du lac. La recherche a été menée 
au Niger, au Tchad, au Cameroun et au Nigeria de novembre 2017 à juin 2019.

Notre site web www.shoring-up-stability.org, notre compte Twitter @adelphi_berlin et le 
hashtag #ShoringUpStability vous permettront de rester informé(e)s sur l’évolution de la 
situation dans la région du lac Tchad. Pour nous contacter, veuillez vous adresser à Janani 
Vivekananda, adelphi: vivekananda@adelphi.de. 
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